
Parmi les visiteurs importants de 
la semaine dernière, on remarquait 
A Clare Sewell Read, récemment 
élu membre de la Chambre des 
Communes, et l’un des commis
saires royaux de l’agriculture en 
1879. M. Read a fait un long et 
minutieux examen des objets ex 
posés dans la section canadienne. 
Il a demandé des informations sur 
le développement de l’agriculture 
au Canada, l’exportation des céréa
les, l’élevage des bestiaux,le progrès 

. de l’industrie laitière et l’exporta 
tion des beurres et fromages.

M. Read s’est particulièrement 
attaché à étudier les produits du 
Nord-Ouest. Sa visite était prépa
ratoire à la rédaction d’un rapport 
qu’il doit faire à la Société Royale 
(l’Agriculture d’Angleterre. M. Wil- 
ken, un grand éleveur de bétail 
d’Aberdeen, et l’un des premiers 
Ecossais qui ont été délégués au 
Manitoba en 1879, a aussi visité 
récemment la section Canadienne. 
M. Wilken a deux neveux établis 
au Manitoba. Le colonel Good, du 
107e régiment qui a été gouverneur 
de Guernesey, s’est décidé à aller 
s’établir au Canada après avoir vu 
et étudié les magnifiques produits 
qui en sont venus.

Un grand nombre de personnes 
possédant de grandes fortunes ont 
pris des informations en vue d’aller 
faire des voyages d'affaires ou de 
simple agrément au Canada. Tous 
se proposent de traverser le conti
nent américain et de se rendre en 
Colombie.

de la saisie du “ Adams.” Le com
mandant Scott donne un rapport 
très favorable de V “Acadia” qui 
vient justement d’arriver de Panpe- 
dia. Durant le trajet à Halifax, 
a fait treize nœuds à l’heure.

LE GENERAL BOULANGER ET LE 
CANADA Noire-Dame du Saerc-CmnrLE CANADA

L’ouverture des classes aura Heu
La “Requête Canadienne’’ que 

il le Paris-Canada adressait récem 
ment à M. le ministre de la guerre 
a été l’objet d’un écho retentissant 
dans la presse du Canada et des 

Un ordre en conseil sera passé Etats Unis, 
prochainement, donnant force de Nous voulions simplement signa
loi aux nouveaux règlements de vieiile cas*nie de la Nouvelle-

» , . , * . . rrance, pour éviter que par mad-
pêche dans la province de Manitoba, vertance il lui fût donné un nou

veau nom. Les sentiments du gé§ 
néral Boulanger à l’égard du Ca 
nada, nous étaient bien connus et 
nous savions qu’il n'était pas né 
cessaire d’insister autrement. Mais 

, telle est la vivacité de l’attention 
que l’on porte maintenant aux 
choses canadiennes, en France, que 
toute la presse canadienne et ces 
départements a appuyé notre 46 re
quête” en l’accompagnant des té
moignages de la plus touchante 
sympathie pour nos compatriotes 
canadiens.

Dans le Soleil, M. de la Iîrière, 
qu’on est toujours sûr de rencontrer 
au premier rang quand il y a quel
que chose d’utile à faire pour le 
Canada, a publié un remarquable 
article qui lui a valu la lettre sui 
Xante qu’on ne lira pas sans émo
tion, sur les bords du Saint-Lau
rent.

Mercredi, 1er Septembre llitutOttawa, 15 Sept. 1886 Farce qne des pteges en «ont 
lonl près Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 

Cœur, rue Rideau. Los élèves sont priées 
do so présenter le premier jour.

Pour tous renseigne mente s’adresser à 
Madame la Sujiérieure.

UNE QUESTION DE JUSTICE Les finauds du commerce, comptant sur 
la bêtise d’uue notable portion «tu public, 
annoncent qu’ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous du prix 
courant généralement connu. Lour calcul 
est de mettre sous l’impression qu’ils ven
dent à meilleur marché que leurs confié] es 
et qu’il est avantageux d’acheter chez 
eux. tin ellet, les personi.es crédules, 
animées d’une confiance mal-placéo, pa- 
’ronnentees magasins, où el.es paient des 
prix exhorbitants pour les dials dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. Ces 
romrai rçants n’ont pas «te prix fixes. 
Leura demandes var'ont suivant le plus ou 
moins d’inexperienee, ou même de bonne 
foi, des acheteurs. La, pnuve : c’est qu’ils 
finit rent le plus souv ent par accepter 
somme bien moindre que celle qu’ils ont 
d’abord déclaré être ce qu’il y a «le plus 
raisonnable. D'ailleurs, n’est-il pas fort 
«lésagréable d'être obligé, sous peine de 
payer trop, de discuter et implorer, on un 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l’habitude de la chose 
donne sur vous un avantage considérable ? 
Vous ne savez quand arrêter votre mar- 
chandemont: d’Un côté craignant no pas 
avoir amené le vendeur à son 
\ rlx ; et de l’autre côté redoutant 
de nouveaux débats, Une ne 
achètera quelquefois l’article 
dont le bas prix est annoncé, mais nul 
autre, sachant que la réduction sur l’un 
n’est qu’un attrappe-nigaud pour faciliter 
une augmentation illégitime sur les autres. 

Au magasin tenu par le soussigné,il u’y a

Ottawa, 2t août 1886.
Les partisans de l’annexion de 

New Edinburgh ne paraissent pas 
satisfaits des rapports qu’ils reçoi 
vent de la députation^de nos éihe- 
vins à Toronto. Ils n’osent plus 
cependant pari r des avantages que 
la ville retirerait de l’annexion de 
New-Edinburgh, car il n’y en a 
pas—au contraire, comme l’a fait 
remarquer M. l’échevin La verdure, 
cette annexion serait une source de 
dépenses pour la ville. Mais ils se 
rabattent sur l’injustice qu’il y a à 
ne pas donner au quartier Welling
ton une représentation plus nom
breuse.

« A ce sujet, nous voulons que la 
position soit bien comprise. Tous 
ceux qui dans le passé se sont oppo 
sés à la division des quartiers telle 
qu’on la proposait, ne l’ont pas fait 
par esprit d'injustice à l’égard du 
quartier Wellington, dont la ri
chesse et la grande population sont 
reconnues, mais ils voulaient seule
ment que tous les quartiers fussent 
leprésentés également et suivant 
leur population. En d’autres ter
mes, nous ne voulons pas que l’on 
ajoute des échevins au quartier 
Wellington seulement, mais que 
l’on fasse une nouvelle division

-o.
<î> *><vM. IL Laforce Langevin, dessina

teur, et fils de sir Hector Langevin, 
qui est employé aux améliorations 
du hâvre à Québec, a été victime 
ces jours, derniers, d’un pénible 
accident. Une chaîne lui a grave
ment lacéré trois doigts de la main 
droite, dont il ne pourra se servir 
avant longtemps.
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M. McCormark, sous percepteur 
des douanes aux Iles Pelées, est à 
Ottawa pour consulter le ministre 
des douanes au sujet de la pêche 
illégale par des navires américains 
sur la rive du lac Erié. Il parait 
que la loi est constamment violée 
par ces navires, et le ministère des 
douanes est décidé à la faire res
pecter.

SOUMISSIONS
Das soumissions cachetées, seront reçues 

par le soussigné, jusqu’au 15 Septembre 
courant, à midi, pour la reconstruction du 
pont do la rue Brigham, dans le quartier 
numt ro a, d’après lus devis et spécifications 
qui pourront être examinés à ce bur.-au 
tous les jours, les dimanches exceptés, de 
neuf h. unes de l’avant-midi.
,<* conseil ne s’engage pas d'accepter la 

P us basse ou aucune dos soumissions.
•I. O. LAFERU1ERK,

Sec-Trée.

plus bas 
f’inulililé

rsonne sage 
particulier

Paris, 25 août 1886
Monsieur,

Je viens de lire votre article, très 
touchant et très juste sur le nom : 
“ Caserne de la Nouvelle-France,’’ 
qu’il serait question de changer.

Vous invoquez des souvenirs qui 
ne s’effaceront pas, monsieur, en 
me rappelant l’accueil que j’ai reçu 
au Canada il y a quelques années ; 
et vous feriez triompher la cause 
que vous plaidez si bien, si elle n’é
tait gagnée d’avance.

Dites à vos amis les Canadiens 
français, qui sont aussi les miens, 
que ce nom restera et que jamais 
leur hôte de 1881 ne voudra effacer 
dans Paris ce témoignage de notre 
symphathie pour eux.

Recevez, monsieur, l’assurance de 
considération la plus distinguée.

QU’UN SEUL PRIX Bureau «lu Secrétaire-Trésorier.) 
llûbel-Je-Ville, Hull, 7 Sept 1886 /

THE TEA POT
La compagnie du Pacifique va 

devenir l’une des plus puissantes 
du monde, si-non la plus puissante, 
avec son immense ligne de voies 
ferrées en Canada, ses lignes de 
steamers transatlantique et transpa
cifique et sa ligne télégraphique 
transcontinentale, qui a été inau
gurée hier. Cette dernière ligne 
qui traverse le Canada d’un bout à 
l’autre, couvre en outre, par ses 
raccordemenst presque toute la par
tie nord des Etats Unis.

pour le comptant et qu'un seul prix pour 
le crédit, marqués en chillies ordinaires.

ÇA ET LA Pas do marque secrète.
Los marchandises y sont vendues à aussi 

bas prix que le permettent leur achat en 
gros au comptant, une administration éco
nomique de l'établissement et une grande 
modération dans la recherche du proht. 
L’encouragement accordé jusqu’aujour 
i’hui à cette maison, par 1e publi ”, esi la 
démonstration do ce qui précède.

Le sous-ministre de la Milice est 
allé à Vaudreuil.

Un nouveau magasin 
de Thé et Café vient 
d’être ouvert auS:

w No. 101 Rue Rideau
\ où l’on trouvera 

laminent un assortiment 
. .i_g choisi des 
"jJ THES et CA FUS offerts 

sur le marché, y eom- 
pris l’excellent thé inco

lore du Japon, Young Hyson, choix extra 
do Thé Anglais pour le déjeûner, Thé 

J Assam, Orange Pekoe et Pekoe Congou 
I Vernière qualité île cafés JAVAS, MOCIIA 
et autres sortes.

? ■M. Labrosse, M. P., était à Otta
wa, hier, en affaires avec le dépar
tement des Pêcheries.

plus tquilable dis limites de tous 
l'S quartiers.

Les circonstances ont changé de 
puis que la division actuelle de quar
tiers a été faite. La population a 
augmenté dans quelques nus e. 
diminué dans d’autres. Or, nous 
voulons que l’on fasse un remanie
ment général pour faire disparaître 
ces inégalités.

Nous voulons de plus que la 
nouvelle division des quartiers soit 
bâsée sur la population, car c’est le 
mode le plus juste et le plus équita

MEUBLES. POELES
Plume, MnlelM, LU» A KcMwortM 

Mill*, Vrrn rie, Ferblanterie, 
terie ee C'nlMlne, Coutellerie, etc.

meilleurs
, Val». 
Hat-

L’honorable sir David McPherson 
a pris passage à bord du “Vancou 
ver,” de Liverpool pour le Canada, 
samedi dernier.

E. D. D’Orsonnenc
(J E It A X T

Viri-a-vl» le Gros Orme
Rue Principale, Hull

maSir Charles Tupper, qui est ac
tuellement à Ottawa, doit s’occuper 
avec les ministres, de la question 
de rendre l’exposition coloniale 
permanente à Londres. Si cette 
question est résolue dans l’affirma
tive pour ce qui est du gouverne
ment fédéral, sir Charles devra

O. G. WILLMENT, Prop
3 août 1886—la

Général Boulanger.
Les travaux aux nouvelles caser

nes à London, Ont., progressent 
rapidement ; bientôt la compagnie 
d’infanterie pourra y prendre ses 
quartiers.

e
Télégraphe d’alarme pour 

le feu B. G. U MÂCHE A COUDRE
LISTE DES BOITES A SIGNAUX de l’époque ; quelle est-elle î Tout 

le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

Boite. Localité
2 Coin de l’hôtel Russell.
3 “ des rues Sparks et O’Connor.
4 *• “ Elgin et Gloucester.

“ O'Connor et Gloucester 
“ Maria et Bank.
“ Wellington et Kent.

8 Station de feu No 2, rue Selly.
9 Coin des rues Victoria et John.

“ Bay et Maria.
13 Fleck’s Foundry, rue Wellington.
14 Coin des rues Nepean et Concession 

(Ashburnham Hillj
15 “ " Albert et Percy.
16 u “ Duke et Queen.

Dimanche prochain, le 19 cou \l Il £^%hu“n<l-
rant, aura lieu à Woodfocket, dans '9 “ , “ Broad et Oregon.
l'église du Précieux Sang, la béné- 23 Bronrons à Westo^sOfflce, Ile Victoria 
diction d’un drapeau pontifical. Ce 24 Coin des rues Sussex et Rideau.
drapeau a été envoyé l’hiver der- 26 " " Wfibrod «°G^mberland,
nier par le Général de Charrette. 27 “ “ Nicholas et Theodore.
Cest la moitié du fanion potiflcal 3? LT
qui a figuré à côté de la Bannière 32 '• “ Rideau et Frit,
du Sacré-Cœur aux noces d’argent 35 "• " Wilbrod^tTelson.
du régiment de la Basse-Motte, le 36 Hôpital Protestant, rue Rideau, 
nq iqqc: 37 Fabrique Currier, bassin du canal.
1J J u *tet 41 Station central de feu, rue York.

Le général baron Anathase de 42 8tat*on du feu No 4, rue Cumberland 
„„„„ a kt xr i . .-.r. 43 Coin des rues Clarence et Sussex. Charette sera à New-York le 22 46 - “ Albert et Metcalfe.

courant. Des camarades iront le 51 “ “ Sussex et Water,
rencontrer et l’inviter à faire la II “ “ JSëZtd 2"Scan,
revue de ses anciens soldats. “ “ Dalhousie et dépôt du

Tous les zouaves pontificaux, 61 Scieries de MacLaren. [cl‘omm de fer- 
particulièrement ceux des Etats <>2 Coin des rues St-Patrick et Nelson.
Unis, ne manqueront pa= d’assister 64 '' “ sSdrte^swoseph.
à celle touchante cérémonie. 1\ “ " St-Patrick et Cobourg.

“ Lewis el Metcalfe.
73 Rue Nicholas (Southern End).
81 Coin des rues Kent et Lisgar.

“ Somerset et Arthur r Ash 
burnham Hill)

•* Cooper et Metcalfe.
Canal et Peter.

Le lieutenant-colonel Jlosa est 
actuellement à Edinburgh, Ecosse; V0,r enSulte les divers gouverne

ments locaux à ce sujet, fl n’y a
pas de doute qu’une exposition per
manente aurait d'excellents rés.il-

b'.e.

“ New Williams ”Un dit. toute la richesse est cèn- 
centrée dans le quartier Welling
ton, donc, il doit avoir une plus 
forte représentation. Ce raisonne
ments est faux, car qu’est ce qui 
constitue la richesse des établisse 
ment d’imprimerie et de reliure, 
des magasins, des maisons de com
merce et des fabriques qui sont 
dans les limites du quartier Wel
lington, si ce n’est le travail quoti
dien d’ouvriers qui ont leur domi
cile dans d’autres quartiers de la 
ville, et l’argent que chaque con
sommateur vient dépenser dans ces 
magasins. C’est l’ouvrier, c’est le 
consommateur, en un mot, c’est la 
population qui fait la richesse na 
tionale et c’est sur la population 
que l’on doit bâser la représenta
tion.

5 --
e
7 “

dans une lettre à un ami de cette 
ville, il annonce qu’il sera de re
tour à la Capitale en octobre. AU BON qui tient le haut du marché.

Mesdames, examinez là avant 
d’aller acheter ailleurs.

tats au point de vue commercial. 11 
s’agit de savoir seulement si elle est 
praticable, et dans quelles condi
tions elle pourrait se faire.

12 “ MARCHE !Sir Hector Langevin n’est pas 
allé à London, Ont. Il est actuel
lement dans la Capitale, s’occupant 
activement des nombreuses charges 
de son département.

Vendue seulement par

Ci McDIARMID,
163, rue Spark.

Ottawi, Il mai 1886. la

Coupons à moitié prix.
Habillements d’enfants moi

tié prix.
Toile cirée pour tables, 15 

cents la verge.
Mousseline blanche, moins 

que le prix coûtant.
Couvertes de laine salies, 

moins cher qu’à la manufac
ture.

Sir John A. Macdonald adressera 
la parole le 23 du courant aux élec
teurs de Winchester Springs. M. 
Meredith, chef de l’opposition dans 
Ontario, sera aussi présent.

T. W. CURRIER
A DEMEUAQE

SON IMMENSE ASSORTIMENT DE
Meuble*, Porte*. Chaeals et de 

Mol* «le Seings aux

Nos. 186 et 188, BUE BIBEAU,
l’rôs flu Couvent des Sœurs du Hacré- 

Coiur, coin des rues Wallos et Rideau

Tous ces différents genres de'bots'seron
vendus *
An prix de la maimUacture, 

en gros et en detail.
Ottawa 8 juin 1886—3m

Le vapeur du Gouvernement le 
“Lansdowne” se rendra de Fictou 
à St Jean ; il fera le service des 
phares de la Baie de Fundy, ayant 
été remplacé pour le service des 
pêcheries par V “ Acadia.”

Condition* comptant.L’EXFOSITION COLONIALE
Un seal |,iix.Le monument élevé à Ste Cathe

rine, OnL, à la mémoire de Watson 
et de ses camarades, qui ont été 
tués durant la rébellion du Nord- 
Outst, a été dévoilé hier après mid^ 
par le major général Middleton.

Nous traduisons de la Canadian 
Gazelle les passages suivants qui 
démontrent les résultats pratiques 
de l'Exposition Coloniale et des 
Indes :

Chaque jour démontre quels 
grands résultats pratiques vont dé
couler de l’Exposition. Le nombre 
des visiteurs augmente 
1rs demandes d’information sont 
plus nombreuses que jamais. Les 
avantages qui résulteront de celle 
exposition pour le Canada demeu
rent plus évidents que jamais tant 
au point de vue d’une augmentation 
de l’émigration par suite du grand 
effet qu’a produit sur le pub ic la 
collection des instruments d’agri
culture et celle des céréales, des 
légumes et des fruits du Nord- 
Ouest, qu’à c lui de la grande 
probabilité que les capitalistes an
glais vont songer à y faire des pla
cements de capitaux.

' 7cnte à bon Marche
L’IMMENSE SUCCES

ARTICLES

72 “

Excursion

L’excursion annuelle de la Socié
té St Elizabeth aura lieu à Aylmer 
mercredi prochain, le 22 sept. Un 
a choisi Aylmer qui est un très joli 
endroit sur les bords de l’Outaouais.

C’est la première fois qu’on 
dirige de ce côté ce, sera donc de la 
niuveaulé pour un grand nombre.

Le trajet se fera par le Pacifique 
Canadien, le tram partira à 9 h. a. m. 
et sera de retour à 5 h. p. m.

Le prix est de 35 cts. pour adulte 
et 25 pour enfants.

M. G ration transportera les ex
cursionnistes à la station pour 5 cts. 
Les voitures stationneront vers 8 h. 
au coin des rues St Patrice et Dal
housie.

82 «
L’on cru.t que le Pacifique Cana

dien pourra avant peu transporter 
la soie importée annuellement du 
Japon aux Etats-Unis, une indus
trie qui n’a d’égale que le commerce 
de thé, et qui rapportera annuelle 
ment, pour le fret seulement, 
quart de million de piastres.

91
encore et 9i —dk—nia, KEruptions—La l.otion Persienne 

guérit radicalement les boutons et 
autres éruptions de la peau.

se
Sacrifiées a moitié Prix

Mlle A. McDonald150, 152, 154, rue Sparks.un
Contrat

Le contrat pour les amélioralions 
qui doivent êlre faites au canal en 
tre les écluses Hartwell et Hogs 
Back a été accordé. Ce travail 
coûtera de 8700 à 8900. Les nou 
velles portes du canal deTay seront 
terminées vers la fin du mois cou 
rant.

Maison de Modes Parisienne
881 ItlJ K SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.
Le commandant Scott, de l’llAca 

dia,” et le Capt. Dakus, du “ Lans
downe," ont été mandés à Halifax 
par la Cour de Vice Amirauté afin 
de donner leur déposition au sujet

À A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Lolfel, de la force de trois che
vaux, en bon état. l’eut être vue aux 
bureaux du “ Canada.”

1
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»IR DU NOM

rval lui arracha 
ains, plutôt qu’el- 
lle l’ouvrit, la lut 
l Marie-Anne et 
seul mot :

aisé à dire qu’à

imais eu que trois 
irval ; l’un était 
s mort de sa conr- 
3 la veille ; les 
aient à Montai-

re ?....Recourir à 
i voisins était l’u-

isins, de braves 
qui avaient ap- 
n du baron, refo
nt de prêter leurs 
rient que ce sc- 
nettre gravement 
,n service, si lé- 
raître, à la femme 
ns le poids de la 
s accusations, 
ral et Marie-An- 
jà de se mettre 
quand le capo- 
fné de tant de lâ- 
e sacré nom d’un 
ila ne se passe-

t-il, je me charge

: un quart d’heu- 
, traînant par le 
jument de la

te, bien lourde 
tant bien que 

ela au cabriolet ; 
mais on irait, 
ait pas se borner 
du vieux trou-

*

it terminée, puis
ai était arrêté, 
i qu’à rejoindre

ic qu’il ne lais- 
James ” voyager 
mr une route où 
rosées à de iû- 
es, et qu’il les 
ses deux grena-

rour qui s’y frot- 
1 faisant sonner 

fusil sous sa 
pékin ou indi
que ! pas vrai,

nrs, les deux 
rèrent par un ju-

it le long de la 
corval et Marie- 
irent précédant 
ture, marchant 
nvent.
le Montaignac 
3UX soldat quit- 
1, ” non sans les 
lement saluées, 
qu’en celui de 
i non sans s’être 
osition si elles 
besoin de lui,
3 grenadiers, 1er 
né à la citadel-

I1

!

niaient, quand 
3t Marie-Anne 
re dans la cour

|

1ice.
it Maurice dé- 
ffidon perdant

tis l’instant où 
rit, les évène- 
arché, et avec 
itable rapidi-

maintenant les 
le télégraphe ; 

primés et nffi-

|

ivait dit : 
oit être regar
de siège, 
militaires ont 
tionnaire. 
on millitaire 
,lieu et place 
taie. Qne les 

se rassurent, 
a tremblent ! 
les, le glaive
igper !.........
ut....mais cha- 
i menace, 
faisait frémir 
ait la substitu- 
ssion à la Conr

f#'

r

H
»



Dr L. Coyieox Prévost
132, Bue Daly, Ottava. 

HEURE8eDE_BURtiAUX 8. à 10 a. 
“ “ 1. à 3 p.

6. à 8 p

524

PLUS DE CALME
CERTIFICATS SCR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

Montréal, 29 janvier 1884
Monsieur G. D. Girtux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal.
Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres touti s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu de temps.

Sur votre recommandation 'essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute; à la seconde, 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don, 
ner celte faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de 
ervir de la Valéria.

Auhkht Larosk, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certilie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux 
tête chauve à i’ûge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttr,

sur ma

Cultivateur

Bouctouche, N. B., 4 janvier 1884 
MM. Lavolette et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ov 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fuit usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que celte pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers uu certificat en faveu 
de la Valéria

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certilie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma, e VALE
RIA, trois fois, mes cheveux ont et ssé de 
tomber.

L. Bélangkr
Photographe,

St-TLomas d'Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

F. X. Bougik.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certilie par la présente ce 

qui suit :
L’un mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve; en quelques semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux du sommet de 
la tête. Je lis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, Je le dis, je 
m’amusai un peu, car je .’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit fa-re l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, cD voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champ Ac nr.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite chu MM. Lavio- 
letle et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolelte lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillé® du résultat.
Je suis gardie n de la barrière de la Cèle 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’auieur de cette merveil- 
leure dôcouvei le.

PlERBK DgMK.

Knvenle chez tous les pharmaciens. 
En gros par M. HAl H\' loite 1 

Mmtrèal

Ri. Tetrtau, Notaire.
Bureau et résidence: Rue Principale, 

Bull, près du Bureau de Poste.

Valin el Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.
J. A. VALIN, A. A. ADAM
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

Dr Alfred 8avar«l
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont. 

tm-ARGENT A PRETER
Macdongull, Macdongall A Be court,

AVOCATS, PROCUREURS 
Ontario et Québec.

'‘Scottish Ontario Chambers” coin dec 
s Sparks et Elgin, Ottawa.
Ho». Wm. Macdoüball, C. R.

Frame M. Macdougall.
N. A. Bbloodbt, L.L. M.

Dr C, G. Stackhouse
DENTISTE

M. le Dr C. G. Stackhouse, 
dentiste, tient son bureau au 
Sparks et a sa résidence privée 
rue Albert Ottawa.

CNo”î 
au No 25H,

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à son patient en se servant du 
gas aitrique oxidé dont il fait nue spécialité.

r,c

CASTES PROFESSIONNELLES

HULL

Paul T. C. Dnmais
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 

ARPENTEUR FEDÜRAL BT DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, 
mers, division des lots de fen 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville, Hull. R 
dence : King’s Road, Hall.

terrai

P. Thon l>ea)ariiln»
NOTAIRE PUBLIC.'

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence: 117 rue Principale 

H ull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B.C. L.
Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d’Ottawa.
RUB MAIN, AYLMER, P. Q.

Rochon el Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull
A Rochon. L. N. Champagne, L.L.D,

W. A. ARMOUR
Manufacturier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

LES MARCHANDISES SONT VENDUES 
PAYABLE TANT LA SEMAINE 

OU LE MOIS
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
as épargnerez an 
âv A 8> par cent.

■ tii
N. B.—>Je vendrai aux marchands les 

moulures, cadres, peintures, miroirs, cane- 
pour tableaux et toutes les plus récen 

tes nouveautés du commerce de peinture.1 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. AHMOVIt» 
483 rue Sussex.

motus deEl vous vo

A prêter sur garan ies hypothécaires. 
Pour plus amples informations s’adres-

MAGLOIRB LANGE VIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—6m

CANADA, 
Province de Ou 
District d’Ottawa }

DANS LA COUR SUPERIEURE

Emilie Dupuis du village' de la’Pointe à 
Gatineau, dans le district d’Ottawa, femme 
de Louis Napo'éon Forlier du même lieu 
marchand,

Demanderesse,
et

Le dit Louis Napoléon Forlier,
Defendeur.

Une at lion en séparation de biens a été 
instituée en celte cause le dix-sept juin 
courant.

Aylmer, 17 juin 1886.
T. P FORAN,

Avocat de la Demanderesse.

CARTES PROFESSIONNELLES

OTTAWA
Dr J. Nolin

C HIRURGIEN-DENTISTE.
Elève du Collège Dentaire de Philadel

phie, licencié pour la Province de Qué
bec, et diplômé du “ Royal Col

lege of Dental Surgeons” 
d’Ontario,

Coin des rues Rideau et Sussex
Heures de bureau : 9 à 5.

On exécute à

D’n

Tête» de

Catalogues, 
Listes de 

Prog
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Montres, Chaînes, 
Colliers Etc Quelques uns des avantages

V DES

CELEBRESVEIÏDBS AUX CONDITIONS 
THES FACILES DE

11KS IMIES,$1. par semaine
-----PAR------

---------LE-

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.1

466, lll li SI SSE. -O-

1er Avant 
bourses, i.e

age—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas es remplacer 

avec son argent. Avec un paquet de 25i ts. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.Montres d’or pc ur da

mes, reveil matins, ca
dres miroirs, etc.,

2e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

vendus à la s< maire par
Se Avantage—Un peut en prendre à volonté sans aucun danger

CHEVRIER FRERES
4e Avantage—Les “ Amers Indigènes” agissent 

puissant purificateur du sang.
sur les intestins, el sont unN. B. Vous aurez la visite de notre agent 

avec des échantillons.

5e Avantage—Pour ouvrir l'appétit, et aldêr la digestion, les “ Amers Indi
gènes ” sont sans égal.fW «S: i

GRAND ASSORTIMENT
PORTRAITSLOTERIE NATIONALE
GRANDE REDUCTION£DB—

M. LE CURE A. LABELLE)e Chapeaux, de Feutre, 
Pailles. Manille, 

Machinait, &c.
Photographies grant eur

CABINETGRAND TIRAGE FINALCHAPEAUX DE SOIE $2.00 par doz.—DES—Dans les derniers goûts.
I T I SItHAPEAM ET CASQUETTES CHEZDE CETTE LOTERIE

POUR CLUB.

Capots et €11 rcnl aires «le ca
outchouc pour Dames et 

De** leurs.

Dorion <&Le 15 SEPTEMBRE lc66
Delorme

KO Hue Sparts el 569 Rue Susseï
COUT DU BILLET

Première sCrie • - 
Deuxieme série • ■«T. '«%

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, soit par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. 1S. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

1.4 Rue Rideau Coin de la rue Rideau,
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie.Thomas Leblanc,
James 1$. Bowes
AROHITEOTB

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARES.
Ottawa 9 juin 1886—la

TAILLEUR
vivnt d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. D. Richard, rue 
Sussex.

Toutes commandes exécutée, 
avec promptitude et coupe ga 
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia
Nous venons de recevoir un 

assortiment de
lité GEORGE THOMASTAPIS de BRUXELLES

MAGASIN DE GROS. EPICIER,----- AT DE------

TAPISSERIE 85, coin des rues Albert el 
Inkerman, Hull.

CHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 
CIGARES 1

Un assortiment complet de liqueur
misies et cigares, vient d’être reçu at 

•luméro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brissor 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacac 
Moraskno, Vertmoulh, Torino, Eau-de-Vie 
Giu, en fXite et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importé* 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effet* 
livrés à lomicile.

Voyez-les avant d’acheter.
I ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
Lj plet el le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselle* 
dans Hull.

Cigar es de choix une spécialité

Harris & Campbell,
BUE O’CONNOR.

CANADA,’ Cour de Circuit,
proving* d* québxc dans et pour le comté 
D.atrict d'Ottawa d’Ottawa, siégeant en 

la Cité de Hull.
VENANCE PELTIER, de Ironsid*. dans 

le Township de Hull, dans les comté et dis 
trict d’Ottawa, cordonnier,

Demandeur.

No. 260

R0. 450, RUE SUSSEX
W. O. ittcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

CHEMIN DE FER
«mm wALFRED LEMIEUX, autrefois du même 

lieu, tt maintenant absent du district d’O t 
tawa, et de lieux inconnus et de la Province 
de Québec, où il ne peut être trouvé, jour
nalier et cultivateur ; LAPONDE EN 1837

f QUPNEAUX A CÏlflifiT ET A CHAUX 
DE HULL

VOIE LA plus COURTEDéfendeur-
Il est ordonné au Défendeur de compa

raître sous deux mois. ENTRE

OTTAWA ET MONTREALHENRY A. GOYETTE, 
Avocat du Demandeu

CHS. LKDCC, 
Greffier de la dite 
Cour de Circuit.

Et Oltawn ft Bi ston et New-York, el 
tons le* point» ft l’Est et su Snd.Le soussigré attire l’attention des entre- 

et des autres intéressés eur lespreneurs < 
mérités du 0®"Les convois partiront de la gare de 

la rue Elgin comme suit :
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL :

TRAIN EXPRESS se rac- 
e cordant avec l’Express du 

Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains < u Grand Tronc 
pour l’Est tt le Sud-Est, arrivant là à 
11.30 a m.

fl*-CIMENT DE HULL
adaptation cour les travaux de ma

çonnerie exposés à subir l’influence de l'eau. 
Le soussigné peut fournir lea certificate des 
i-jéniears et des entrepreneurs les plue 
cminenta. La manière de s'en servir est 
donnée aur chaque baril.
Bardeaux de Fin a vendre a bon marché 

Les commandes par le télégraphe 
trement sont remplies promptement.

VFNANT D’ETRE REÇUES
8.00 a. m

10,000
ROULEAUX DE TAPISSERIES I FxAn m TRAIN RAPIDE avec salle 

EiUV IMlh à dîner, arrivant à Montréal 
à 8.20 p-ra., se raccordant avec les 
trains du Vermont Central et du Grand 
Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 12 20 p.m. 
et 8 00 p.m. de l’Est, se raccordant à 
la gare Bonaventuie, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.45 a.ni. et 4.38 p.m. 
se raccordant evec les trains Express de 
Montréal.

De tous genres et dé tous 
prix.

Aussi, assortiment complot et varié de

Peintures, Huile, Mastic.
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un m- gesin de ce genre. K 

Tous les ouvrages sont exécutes 
sous la ? urveillance n éme d- M. Philibert. 

Une visite est sollicitée

O. B. WRIGHT, Hull, P.Q

Tapis, Taris, Etc

MAISON DE TAPIS
D’OTTAWA.

tins grand assortiment, les mefl 
Tr* re, et l»s pins bas prix en 

fait de 6 PHILIBERT Exp ess de Boston et New-York yiâ 
Rouse’s Point

9 0An m Quittera Ottawa, gare de 
UtOv F*llle la rue Elgin, arrivant à 
Rouse’s Point à 6.40 p m. et se raccor^ 

^dant à cet endroit avec 1rs trains du Ver
mont Central el Delaware el Hudson, pour 

L 1 0 T 1 IT D 11] l’Est et le Sud, arriveront à Boston à 
I» L» I IL Rail 1 7.49 et à New-York à 8.00 le lende

main matin.
Des chars dortoirs Pullman sont attachés 

aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa 
dront les Pullman à 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

D. C. LINSLBY,
Gérant

.lelarts, Rideaux, PEINTRE.
208 RUE DALHOUSIE» OTTAWA.Corniche., Pôles, Garniture 

et Meuble.de tonte sorte.
ils

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Hue SPAM HS.

SHOOLt-RED et Cio
Repas à toutes heures,

142à RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CLISSE.

pour New-York pren- 
St Alban ou à Rouse’sOtuws.

LORD & THOMAS NEWSPAPER
| Advertising, 45 to 

49 Randolph St., Chicago, keep this paper on file 
and are authorized to 
makof contracts with

Lunch à Midi, 5 billets pom $1.00 
GUSTAVE CHEVRIER,

Propriétaire.ADVERTISERS. Ottawa, 12 mal, 1886 6m
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BULLETIN COMMERCIAL
de charbon Canadienne 
talion ches N. A. Savard.

ft 20Huile 
Cl», par ga

8100 achèteront un selt de salon 
en crin, un sett de chambre à cou 
cher en noyer noir, un side board 
en noyer noir, une tabe d’extension, 
six chaises en cannes, une table 
de cuisine, un berceau et un poêle 
à cuisine complet. Tous ces articles 
pourront être achetés à la maison 
economique, No 353, rue Welling
ton. C. Levesque

Les derniers poêles améliorés 
“ Bijou de la Couronne ” pour pas
sages et salons ; grand patrons, de
puis 820 à 825. Autres poêles pris 
en échangea la maison économique, 
353, rue Wellington, C. Lévesque.

M. N. A. Savard vient de recevoir 
deux chars chargé d’huile de char
bon canadienne qu’il ven ira à 20 cts 
par gallon. Pas moins qu’un gallon 
à la fois.

Actnnlitfi
Une grande variété d’objets de pié 

téd’images et de livres pour la dévo
tion à Sie Anne etc. etc.......
Se vendent actuellement aux maga
sins de

P. G. Guillaume
No 455 Rue Sussex, et Coin de* 

rues Sussex et York.

En prenant régulièrement les 
“ Amers Indigènes ” vous sentez 
votre sang se purifier et s’enrichir, 
la digestion devenir facile, et tout 
le système prendre une vigueur in
accoutumée Le résultat c’est la 
santé.

Témoignage de grande valeur— 
M. S. Lachance. Ayant fait usage du 
remède du Dr Sey pour la dyspepsie, 
je suis heureux de déclarer que je 
m’en suis très bien trouvée.

Sœur Thomas, Su p. Salle d’asile 
de St Vincent de Paul.

Montréal, 14 octobre 1884.

M. N. A. Savard vient de recevoir 
deux chars chargé d’huile de char
bon canadienne qu’il vendra à 20 cts 
par gallon. Pas moins qu’un gallon 
à la fois.

lies pilules de Vallet sont le meil
leur remède connu pour redonner 
aux joues leur teinte vermeille 
perdue par suite de maladie ; ce 
remède est approuvé par VAcadé
mie de Paris.

La Vieille France n’oublie jamais 
les enfants de ses enfants ; lors mê 
me qu’ils sont éloignés d’elle, elle 
éprouve un vrai bonheur de pouvoir 
les reconnaître, parleur fidélité aux 
traditions de leurs pères : Dieu et 

droi#
Montres, Bijouteries, Joncs de 

mariage etc, en tous genres, à 50 
pour RIO de rabais et garantis tels 
que représentés sinon l’argent vous 
sera remis. Chez H. Norez, No 30 
rue Rideau, près du pont des Sa
peurs.

Bargains à commencer d’aujour
d’hui.

nos

lie 21 août 1886.

Avis aux Mères—Le Sirop Cal
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et !e petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. 11 calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, so t d’autre cause. Vingt cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le u Sirop Calmant de Ma
dame Winslow," et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

Huile <le 
et . imr K»1

t hez M. Laurent Duhamel vou 
tr tverez un assortiment de viar- 
t) s lralches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses 
on général 
ju’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Ûre visite est respectueusement 
sollicitée.

rbon Caiim 
hé» N. A. S

pratiques et le public 
de l’encouragement

AU PETIT NEGRE
520 rue Sussex, pour des chaussu

res de tout sortes et de tout prix. 
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt cinq cents en moulant. Rap
pelez-vous que c’est à l’eiiseitzne du 
petit nègre, porte voisine du Canada

Dlpftt» dn Journal
M. Thomas, épicier, Hull.
Mlle Séguin, rue Principale, 

Hull.
Madame Arbique. rue Principale, 

Hull.
M. Guillaume, libraire, Yoik el 

Sussex. Ottawa
;

i
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HOTEL RIENDEAU—AUX—
Terres Boisees

-de-
LI ATT AWAIT
C'AI.I.AV;>1.K, NORTH BAT 

TEMISCAMINGLE
et autres ; ou aux prairies de

Ameublement de Chambre a CoucherTEND BUR L* PLAN

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure.

On trouvera constamment à cet établisse
ment (le première classe, des vins, liqueurs 
et cigares de choix.

JOS. RIENDBAÜ, 
Propriétaire.

AVEC

DESSUS El MARBREFabrique de Voitures de la 
Puissance

LAÏBUX & MITCHELL MANITOBA
------DU------

NORD-OUEST C. STRATTON

PROPRIETAIRES
287-RUE SUSSEX-287

OTTAWA
Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

MEUBLESLes soussignés désirent attirer l'attention 
du public en général sur leur nouvel éta
blissement où ils prendront constamment 
des ordres pour la confect on de voitures 
couvertes et non couvertes, buggies, 
express, phaétons, rockaways, omnibus et 
autres sortes de voitures. Aussi ; traînes 
sauvages simples et doubles pour attelage, 
des patrons les plus modt rnes.

Les matériaux em 
lion des voilures d’ 
première qualité ; tout ouvrage garanti, 
ant sous le rapport de la mu in. «l’œuvre 

que de la solidité et du lini pour donner 
satisfaction complète à tous.

N’oubliez pas de donner vos ordres au 
No 287 rue Sussex, pour une behe et 
lonne v. iture.

San Visite sollicitée.
LAYKUX ET MITCH ILL.

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien _ Marchand d'Emceries
EN GROS ET EN DETAIL

COIN DES RUES

Dalhousie et St Patrick
OTTAWA

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEX

JOSEPH BOYDENNOTRE PAYS A L9OUESl
est meilleur que l’Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont su}>érieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con
vaincre.

Le irain partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
mi, arrô'ant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brindon, 
Whitewood, Broadview, Regina, Calgary

ployés pour la confie- 
hiv«.r et d’été sont de M. C. Stratton désire informer les épiciers 

qu'il leur vendra des épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

IMM\ MASSE
etc.

JiPJCiEft et BOUCHERDans ces contrées de Nipissingue, de 
tout l’Algoma, situées entre Montréal et Ma
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d'excellents

COIN DES RUES

Primrone et Cambridge
Le public trouvera ’oujnirs à mon ma

gasin des épiceries de premier choix, et «■ 
mon étal des viandes de piemière qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets liv-ôs à doroi1

Ottawa, 21 août l’86. 2s.

AVANTAGESAUX FAMILLES ! ! aux colons. Nous vendons à

Prix Red uit
----- DES-----Epicer ies !

Epiceries ! 
Epiceries I BILLHÏS DH RETOUR NOUVEAU MAGASIN

DE

PEINTURE et 1APISSURIES |”üulësd!vallet
I^Pü^üesd,VaU6t”tMMJ$^r&^A.r.#umtL•

risées par arrêté ministériel.

l« Pilules de Vallet
couleurs, les pertes blanches, 
donnent aux Joues la teinte rar* 
moille perdue par la croissance 
rapide, la maladie, les excès, 
sont très contrefaites. Hefbser tout 

i portant pas la ligna 
du Docteur Vallet.

A TOUT EXPLORATEUR 
“ BONAFIDE ”Grande Réduction ne sont pas argentées, le 

Vallet est Imprimé en 
chaque pilule blanche.

aolr sur.CHEZ Pour plus amples informations s’adresser

aü BUREAU DE COLONISATION 50,000 Rouleaux de Tapis- 
series dos derniers goûts viennent d’être

nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Pelntnres, Huiles, Pinceaux. 

Hlanclitssoirs, Vernis, etc.
ASSORTIMENT COMPLET.

S&TPeintures délayées, prêtes à poser, 
de toutes les couleurs.

N. A. S A YARD près de la gare du Pacifique, 
Rue d s Casernes, : par le soussigné. Ces Tapisseries, 

ellement importées, sont toutes deCinq palettes de savon d’odeur poui 
5 cts.

Confitures aux pommes, 10 cts. la lb
Framboises et fraises, 15 cts. car ]h
Biscuits Soda, 7 cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la lbs.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 20 cts. par 

12 boites.
Moulins à café $1.50. Le café es 

toujours frais moulu. Vous mou 
lez une livre de café dans le tempi 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boîte.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 12£ cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère aualité d’allumettes pour 7 cts. 

la boite.
Vermicel macoroni 15 cts pour 2 lbs 

Afin de servir les pratiques avec
promptitude et ponctualité quatre
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

MONTREAL

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.

l« Pilules i.Vallet 
L«. Pilules d. Vallet

PARIS - 19, RUE JACOB, 19 - PARIS

No. 108 Rue Rideau, flacon ne ture
Solliciteurs de Brevets (flni'enti'* 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants anx Etat* 
Unis, en Angleterre et en France.

Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.

LJJ.-Bte. DUFORD.
16 avril 1886—3m

Verliable ONUUENT CANEI-GIUARD ^-7
eet an remède nouverain pour la guérinon de toutes le* Plaies, Panard S*

EXIOBH BUM CHAQÜB IluVi.KAU LA NIONAIUHB OI-CONTK* * StT
nèpftlgénéral à PARIS, f r. de» Orfèvre» et dan, toute» l«i bonnoa rbarmadea.

X.ü
J. COURSOLLE A Cie.,

Chambrr Victoria, 
Vls-à-v1 e bureau des Brevets, 

OTTAWA, Chernh de Fer Canadien du Pacifique
B P — Bon* 63 

24 Fév ISM LIGNE COURTE I * APT de ne JAMAIS OUBLIER
II itibl ou d'apprendre un Livre 
quelconque en une aeulo lecture, par 
m. LOISETTE, de Londres, apprécié, 
jugé, remplacé. 1 franc en timbros-poste. 
B>d. i *. l'ilbé CHEVAUTY, ancien anm». 
nier militaire, à Lourdes (Uautes-Pyi duécs) F

FARfUMERIE DU MONDE ÊLÉQANT
DELETTREZ

64, 6Q, Rue Richer, 64, 66
ENTRE

N Ottawa, Quebec
ET MONTBEAL.H CRËATIOW PARIS NOUVELLE

HK- RIVALE«ANS

MB
V 6<qj,r)Sgla 'l

SUAVITÉ

h I U”3I ISureau de Poste de Hull. Il tLusdlS T H M E
POUDRE CLÉRY~ Severn! partout,

p.S"ABL1AÜ DIti BBfl.
N A, SAVARD M

Coin des rues Dalhousie et Murray 
Ottawa, 16 juin 1886—lan Arrivée et Départ des Malles.

4 48L isse Ottawa.... 

m. à Montréal... 

Arr. à Québec....

BERNARD SIMARD
BOUCHER

8*20MALLES. FERMETURE.
2 5)A.M. P.M. P.M. concentration

Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché QuestÎU Ottawa.............

Montréal.............
C. F. Pacifique...

Gatineau.............

7 004 15
1000 CRÈME 08MHEDI6a"aoîo°ob

ns
n°35

bairn Québec....

Laisse Montréal.

7 45
I ' SAVON, EXTRA TT KjjsflB

EAU do TOILETTE KSSjlM 
POUDRE DE RIZ lÉf

COBMAtIQ UE, BRILLAIT TINE 
HUILE, ROM MADE, VINAIGRE

8*00 HTJIaL,Pour les meilleures ferronneries à bon mai- 
ohé, ailes ohes.

mcdoügall & cuznej
Le ua ancien magasin de oe genre à 

, établi en 1850, à l’enseigne de !»
GROSSE TARRIERE,

flue Simi, et cola de la rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA,

Bt à MATTAWA, P.Q.

7 45 9 00
10 15

12 23
5 15 M. SIMARD remercie ses nombreuses pra 

tiques et le public de Hull de l’encourago 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMÉES, toujours de première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

Arrive à Ottawa 15 36
7 45

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrée..
ütta DISTRIBUTION.

La Parfumerie OSMHEDIA assure à
BBB f 1DÈLB6 pLIBNTSA.M. A.M. P.M. P.M.

Connections à Québec pour Halifax, St. 
lean et tous les points sur le cuemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

Ottawa. 7 00 10 15 5 15
8 00

D6PUTS cane Tourne lus phihcipalu nuaiiciu,C. F. Pacifique.
Aylmer................
Gatineau............

12 10 
12 45 TABAC ! TABAC !7 00MCDOUGJLL â CUZHER BERNARD SIMARD,

BOUCHER
4 15

terreToiles i Fenêtres Cleveland Parlor
Chs Desjardins, proprietaire

118, ru© Rideau
Toujours en mains assortiment complet et 

varié de Pipes, Cigars, Tabacs, Cigarettes, 
de toute aorte et de toute qualité à des prix 
défiant la compétion ; M. Desjardins Invite 
ses nombreux amis à lui faire une visite, con
vaincu qu’ils seront satisfaite.

Boutique de barbier de première classe ; 
trois chaises continuellement à 1» disposition 
dis pratiques. Tout ouvrage fait par des 
ouvriers expérimentés.

Æâr-HntlttfncUon A
CHS. I>JKSJ AltlàlNN

Heures de bu: eau, de 8 a.m. à 8 p.m. 
Heures du bureau des mandats d’argent 

de la Caisse d’Epargnos de 9 heures a.m. à BRANCHE D’AYLMER :
Les trains quitte Hull pour Aylmer à 

9.09 a.m., 1.24 p.m., 5 20 p.m., 10.10 r.m.
Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m., 

4.06 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)
Arr. à Prescott— 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa

SstsilaEil

7HEMIN DF FED INTERCOLONIAL

J. H. KERB, 
Maitre de Poste.

Non* venons d© recevoir le 
l»in« bel assortiment 

«ic toiles peintes et doreee 
pour fenetres qui ait 

;a nais ete Importe en Canada

Hull, 18 octobre 1884.

THIS IS YOUR OPPORTUNITY 7 00 a.m. 2 00 p.m. 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

Do yon wan 
a splendid 
handsomelj 
bound storj 
book? Yot 
can have yon.' 
choice out o: 
the best tha 
are publishei 
if yo 
tain

JACOB ERRATT 10 00 a.m. Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, ITIe du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddlsee trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que 1’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives aux 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s'adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES. 20 août 188(1—Cm.
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ " Arr. à Toronto à 9.50 pm
" du soir quille Ottawa à 11.45 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am

88 BUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine 4*u will ob 
two sub

ecriptioiifl foi 
The Webkl- 
Mail. Acata 
logue of stun 
dard and mis 
cellaneom

publications, given as prizes for getting u] 
clnbe for The Mail, will be sent to an} 
address upon application. There is no boj 
or girl, young man or young woman, amon| 
yon who cannot secure a handsome lot o 
books this winter — .
with very little 
sfforfc, if you will 
only make up 
roar minds to it.
The books are 
splendidly bound | 
ind are the pro- ] 
iactions of the 
beet known an- j 
bhors, which is a I 
mfficientguaran- 
bee that they will 
not only afford 
amusement bu| 
be a source of pro
fit. The Weekly 
Mail is the most
popular weekly published, and is only On< 
Dollar a ysar. It has now over 100,000 sub 
icribers. Bpeoi nen copy and prizeji^t 
roe. "Address The Mact Toronto Canada.

'* du jour quitte Toronto à 8 30 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.00 pm
11 du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
u jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls

Pour les Incendiés.
v*M. E. G. Laverdure, marchand de 

fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement 

Aussi peintures, couplets, 
mastic, ferronneries à une rédu<>

pom
Brockville et le chemin de fer du Grand 
fronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
md Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, 
sièges dans le char-salon, la table 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au
tre? Informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

48 BUE SPARKS 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
J. E. PARKER,

Poudre» de Condition d’Alexander
BOlilE» POT» les ROHNONS

huile BT ADTR88

9EDECIIE8CELEBRES
POUR 1.K8dePour les Incendiés. CS $3.^X7 «0/U.21C

A.JKHT a Ottawa :—C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick.

(/} A VIS.—Les médecines cl-dessus, célA 
riL- bres dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Rvssln, rue York, 
Toronto.

D. POTTINGBR,
Surintendant généra

—Faite* V____ __ i a© i» VALL •
BIA. d’eet la meilleure peu 
made contre la choie de» 
eheveox et la Calvitie. Eu 
a en le che* C. O. D ACIER. 
I»hnrma<îâ4>ne rneexSne»

Agei t de Billet.
W. WHYTB T ALEXANDER.

peut aussi obtenir l’article vé- 
v LAPORTE, rue Rideau ; 
à FFLS, rue Wellington ; 

SRE, rue Queen,ouest.

N. B.—On 
niable ches 
GOODALL 
et DALGLISH A FRK

Surin ten d an t-g én *n
W. C. vanhornb,

vlc*-PrÀ»ideoL
Bureau lu chemin de fer, 

Moncton, N. B., 13 Nov. 1

VÉRITABLE

ÉLIXIRduDGUILLI
Tonique Anti-Glaireux et Antl-BUleux 

Préparé par PAUL GAGE, Pti<adel,,Classe, Docteur en Médecine
4l ls leflüté 4s r«ii, SEUL PROPRIÉTAIRE DE OE MÉDICAMENT 

PARIS, O, But de Gtr«melle-St-Q-Gr«*tt-4TV 9, PARIS

Gomme purgatif et comme dépuratif il est d'uno onieacltô Incontes
table contre les Maladie» du Foi» et de 1 Futomac, los DiaraHon» 
Jttfflei1»*, les Fiérrea épidémique», les Affection» Houttouar» 

"**•**«tiaweelee, les Maladie» de» Femme», des Enfant» 
et dans toutes les Maladie» Congestive».
Si «fier tes Centrefifw. Exlfir U TérlUMe ÉUXIH de BÜILUÊ, portent U Slgnatsre FA0L • A8E

rr DAWS LU VMMCIVALBS VH Ait MA Cl KM DU CANADA.
PILULES PUBSUTUfES D’EXTRAIT D’ÉLIXIR TONIQUE ANTI-GLAIREUX DU D’GUILLIÉ

"enent, eons un petit volume, toute* les propriétés 
tool-purgaUiee et dépuretlvne de oet Elixir •

/

12 45

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES

CALFATIE -OU

ÏR CERTIFICATS

* “CANADA 99inue d’opérer des 
C’est ineontesta- 

ur remède connu 
chute des cheveux 
sser.
ge par les certifi-

ET DE

al, 29 janvier 1884.

ux, pharmacien, 601 
tme (ouest) Montréal.

iveux abondamment 
ne semblait pouvoir 

ir j’avais esseyé les 
touti s les prépara- 

îoindre bon résultat, 
[u’on peut le devenir

mdalion ’essayai la 
i boite a arrêté com- 
à la seconde, mes 

repousser et 
is boites, j’avais une 
^’auparavant. C’est 
i piouvoir vous don; 
e de reconnaissance, 
eux qui auraient le 
;urs cheveux de se

Aubert Larosk, 
Notre-Dame ouest, 

Montréal.

524 RUE SUSSEX,

OTTAWA

?
On exécute à ces ateliers toutes sortes

D’IMPRESSIONS

TELLES QUE:
lomas d’Alfred, 
jomté de Prescott. Livres,
ie que la pommade 
des cheveux sur ma 
quarante-trois ans 

odable. 
i Cholkttb,

Têtes de comptes, 
Mémorandum^,

Carles d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

Cultivateur.

B., 4 janvier 1884 Traites,
Enveloppe

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Afiiches,

é de m’envoyer 6 ou 
’■? J’en ai fait usage 
lal a été tel que mes 
és très épais. Plu- 
loins que celte pom- 
nouvelle chevelure, 
tpérience. Je vous 
i certificat en faveu

Placards,
Lettres funéiahee,

Btc., etc, etc.
rIROUAHD,
ix-député de Kent.

îwa, 15 mars 1884 
is deux ans mes che 
icoup et après 
i pommai e I 
hoveux ont c< ssé de

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
SuhjKBnas,

Affidavits,
Ob|iositione. 

Fiat,
Inscriptions,

!Photographe,

sd, 19 janvier 1883 
'aléria m’a été très 
ule de mes cheveux 
la partie chauve des 
lais clairs. Je dois 
’ai employé qu’une 
suis âgé de soixante-

F. X. Bougie.

Etc., etc., eic.

POUR NOTAIRES
Contras de vente,

Contrats de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations,

.-U., 23 déc. 1882. 
ie par la présente ce

quatre-vingt-un, par 
i i’études plus ou 
$ vit petit à petit de- 
elques semaines, je 
feux du sommet de 
irt de mon malheur 
ixpédia deux boites 
tée par lui et appe-

Quiltances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

Pour les Greffiers et les Commissatn

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jngement-îption, je le dis, ie 

ir je .’avoue, je la
se encore plus dou- 
e désir de ravoir ma 
e l’essai de La Va- 
s ma surprise, après 
nés, d-r voir comme 
aveux couvrir toute 
îa tête. Je redoublai 
anfiance et de ponc- 
après, j’avais, sinon 
de partie ma cheve

Blancs de Procès-Verbaux
D’avis de Vente

De Saisie,
De Venu.I-

POUR LES SEL.' TRESORIERS
4nnaissance de cause 

dus ceux qui comme 
jr de perdre leurs 
a et la meilleure de 
La Valéria.
L. P. Champagne.

Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’elecleun

LE TOUT.>al, octobre 1883, 
re avoir perdu com- 
i il y a deux ans, j’ai 
lèdes possibles mais 
ant l’annonce de la 
ve, j’eus la curiosité

te ch^z MM. Lavio- 
maciens, rue Notre- 
olette lui-même qui 
Dourra attester que 
ron six mois—com
me suis servi d’une 

luflit pour me rendre 
efois, un peu plus 
cheveux étant plus 
pie connaissent sont 
s du résultat, 
i barrière de la Gèle 
rai heureux de dou
es faits que je viens 
qui voudront se ren- 

certificat de mon 
justice et en recon- 

îr de cette merveil-

SUR BON PAPIER
BT A DBS

ML. Les ordres envoyés par la Poei 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.t

ABOHNENENTS:
"LECMAM" quotidien, par «n, $lfl( 

* L’UNION NATIONALE " hebd., do $|.00
Tout abonnement est invaritiblemer-J 

payable d’avance.Pikrbx Dome.

es pharmaciens. 
U'H.N Loile 1
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ECHOS DE QUEBECCollège d’Ottawa
Deux fermiers viennent de dé 

poser une plainte devant la pc 
déclarant que deux hommes 
qués ont fait irruption dans 
habitation à l'orlneuf, jeudi 
et en ont enlevé tout l’algent 
s’y trouvait.

Mgr Bossé, préfet apostoliqu 
la côtj Nord, a prononcé le 
mon dimanche matin â la Basil 
et il a fait ensuite une collecte z 
fructueuse pour ses missions.

LA BENTBÉE DES ÉLÈVES
masADBA LIEU

LE MERCREDI, 8 SEPT, soir

Les externes devront se piéeenter le lundi 
précédent, 6 septembre.

serCONDITIONS D'ENSEIGNEMENT
Cours Commercial, par quartier 020 00 

“ Classique “
“ de tiénlc Civil “

• • 80.03

Le gardien des scieries de 
morency s’étant absenté de 
lui, la semaine dernière, po

Pour les autres détails concernant le 
Collège d’Ottawa, consultez le Prospectus 
qu’on envoie sur demande.

L'anglais étant la langue maternelle 
d’à peu près les d»ux tiers des élèves, 

nés canadiens se trouvent dans un milieu 
plus favorable pour se fanrliari- 
tte langue des affaires.

sister aux funérailles d’un de ses 
parents, des voleurs ont enlevé de 
son domicile des outils pour une 
somme assez considérable, qu’on 
porte même à $330. Les agents de 
la sûreté ont retrouvé les outils 
chez les marchands de bric-à brac 
où ils avaient été vendus, et iis sont 
maintenant à la recherche des vo 
leurs.

on ne peut 
ser avec ce

lion s ALE? !
consignat'on de cette bière, 

si grande renommée, vient d’étre 
les soussignés

Une immt use 
qui est en 
reçue par

Il y a eu 154 inhuminatious peu 
dant le mois d’août, dans le 
lière St Charles. Sur ce nombre, 
nous comptons COgaiçons, 54 filles, 
3 hommes mariés, une femme ma
riée, 3 veufs et 3 veuves.

L’honorable M. Jean Blanche! 
rétablit promptement de l’accident 
de voiture dont il a été victime à 
la Beauce et dans lequel il a failli 
se fracturer une jambe. La srcré 
taire provincial est maintenant à sa 
résidence d’été, île d’Orléans.

On annonce la mort de la Révde 
sœur Saint Paul, née Julie Leroux, 
arrivée à l’Hôpilal-Général à l'âge 
de 76 ans et quelques mois, après 
avoir passé 44 ans et 9 mo:s dans la 
vie religiiuse.

Les officiers-rapporteurs pour les 
divisions de Québec sont : M. J. P. 
Rhéaume pour la division Est ; 
shérif Pâquet pour le Centre et M. 
L. Stafford pour l'Ouest.

cime

De Nouvelles Epiceries
de première qualités 
chaque jour.

seulement, sont reçues

86
Nances pour tons les goûts, 

Jambons, el Langues, Saucis
sons <le Boulogne, etc..

Cia rets. Cognac, Vin «le 
Porte, Nyrop, Vin Sherry,

Nous venons de recevoir un vin de messe 
d’une qualité supérieure :

etc.

“ LH TAEAGOUA"
sans égal pour sa pureté et sa qualité.

N.B.—M. H. Duffy, si bien connu du 
public d’Ottawa par fcs connaissances et 
son habileté dans la branche d’tpiceries, 
est à notre service. Ses amis le trouveront 
toujours il son poste et plus disposé que 
jamais à remplir avec promptitude les com
mandes qu’ils voudront bien lui ordonner.

MMR & TRAVERSÏ,
RUE RIDEAU 

Ottawa. 137 Vers six heures, samedi soir, un 
jeune homme de 35 ans, nommé 
André Bouchard, s’est fait tuer dans 
les circonstances suivanles, à la 
tête du lac Edouard, où il travail- 

11 lait sur le chemin de fur du lac
Ses marques peuvent être effacées, ^ VentrePreneur

12 août 1886—3m

PETITE VEROLE!
Un se préparait à faire partir 

mine, et tous les ouvriers 
par le son d’une trompe, se blotti
rent où ils purent. Bouchard se 
dissimula derrière un arbre, à deux 
arpents environ de la mine. Aussi 
lût que celle-ci éclata, le malheu
reux commit l'imprudence d'allon 
ger la tête hors de sa cachette pour 
voir voler en l’air les éclats du roc ; 
au même instant il fut atteint au 
milieu du front par une pierre pe 
sant une douz line de livres qui le 
terrassa. L’infortuné mourut 
place.

Son corps a été transporté ici, 
ce matin, sur le convoi du chemin 
du fer du lac Saint-lean, puis trans
féré à la Morgue, où M. le coroner 
Belleau a immédiatement tenue 
une enquête à laquelle il a été ren 
du un verdict de ‘-’mort acciden
telle.’’

I^s resti s du d- funt, qui était 
maiié, vont être expédiés demain, 
par bateau, à sa famille,qui demeu
re à Sainte-Anne du Saguenay.

une 
avertisMaison LEON & Cle.,

51 Tottenham Coart Road, > LONDRES, 
202 rue High, Stratford, J Angleterre 

ParOnmcnra de 8. H. la Relue,
Ont inventé et patenté cette préparation

L’OBLITERATEUR !
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffensive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d'un ca 
actère nuisible. Prix: $2.50

Superflu*.
Le remède épilatoire de LEON et Cie.s

ève en quelques minutes les cheveux 
erflus sans la moindre douleur ; les cbe- 

repoussent jamais. Ce remède est 
nple. Instructions complètes. Re
nvoyé par malle. Prix :

Cheveux

sur

très-sim 
mède e $ 1.00.

G ED. W. SHAW, agent général
219 me' Tremont, Boston, BKi

21 sept. 1885—la.

SU BON MARCHÉ
PARIS - Itlalson Aristide Bouclcaut - PARIS

Soieries, Etoffes nouvelles, 
Costumes, Confection», Toilette» 
onvelles poor Dame» it poor Entant», 
Mode», rieurs, Dentelles, S> uban»,Code», Pleurs, Dentell 

Gants, Eventails, Pa
le, Elnye do Table, Ta_ 
eublement», Ombrelle», 

Bonneterie, Chi 
pour Dame» et pour Enfants, 

Articles de Voyage, Article» dl Pari», 
-etc., etc.

gasins du BON MARCHÉ 
plus grands, les mieux agencés, 
confortables et les mieux orga- 

rment tout ce que l'expô- 
iduire d’utile, de commode

le,

Parapluies. UN JOURNAL LUMINEUXauseure»

L’ dée vint un jour à M de Ville- 
messant, Je fondateur du Figaro, 
d’imprimer son journal sur un lis 
sus dont l’abonné pouvait se faire 

mouchoir de poche après avoir 
lu le nuuiéio du jour. 11 suffisait 
pour cela d’une lessive qui faisait 
disparaître l’encre d’imprimerie. 
Cette idée, il la réalisa, mais pas 
assez longtemps pour que l’on put 
collectionner seulement une demi 
douzaine de mouchoirs.

Espérons que l’innovation sui
vante sera de plus longue durée. 
C’est à Milan qu’elle va être essayée. 
Il s’agit d’un journal du soir, desti 
né aux personnes qui ont l’habitude 
de lire au lit. C • journal sera im
primé avtc une encre lumineuse.

Nous en attendons impatiemment 
le premier numéro.

Les Ma

nisés. Ils
nence a pu proc
et de confortable, et sont à ce titre une 
des curiosités de Paris.— Lee agrandisse
ments récemment inaugurée portent à 
10,000 mètres carrée (un hectare) la su
perficie de l’édifice. Ile font du BON 
M A RCH É uuMagasiu unique au monde.

M,e nynfèmp de rend 
petit bénéfice et entiè» 
confiance eut abnolu dan» 
gasin» du BON MARCHÉ.

Tonte marehandi»e. qui ne ré
pond pa» à la garantie donnée 
eut, »tn» difficulté, échangée ou 
rcnt bou ruée, au gré de l'Acheteur.

Ce» principe», nlncérement et 
loyalement appliqué», leur ont 
valu un anece» non interrompu, 

récédent Jusqu'à ce Jour.

!’ un

hI à 
entje

re to

Lue^tagaein» du BON MARCHÉ 
n’ont de succursales ou do repréeont&ute 
ni en France ni à l’étranger.

IHTERPRÉTIS DANS TOUTES LES LAI6DO

•l «FUI OCS reaT*EFk*<«S 
d d* Imitât!one. ECHOS DE HULL

LE SEUL VIN Gelée

Il a fait une gelée très forte, hier 
la nuit, dans les environs.

Conseil de ville

Il n'y a pas eu de séance 
sell de ville, hier soir. Il n’y avait 
le piésents que MM les échevins 
Richer, Ste Marie, Landry, Rein 
hardi et le maire, M. Rochon. La 
séance a été ajournée à samedi 
matin à dix heures.

l*onr le» ebanlâer»

Tous les j iurs, un grand nombre 
d hommes parlent pour les chan
tiers. Les bût h .tous ont de $18 à 
$20 par mois, et les manœuvres de 
$15 â $18.

à Vestrmit
de roiP d» MOB98

dont l'emploi
donne le» même» résu/têtu 

que ceiul de au con-
l'HUILE de FOIE l’a MORUE

le Vin à l'Extrait 
de Foie de Morue

CHEVRIER
UU,E8U8l6IUIUil£ CHEVRIER

Dépôt A Quétm : » »d. MOXtXir A cr, 
PUmediee-Càlslitwv 11*, m IaWa

AMüftCES {NOUVELLES

10 HOMMES DEMAND:
Lo soussigné a besoin immédiatement < 

dix bons pÛlrieis Gages, $‘2.50 par jour.
S’adresser à M. 1. Dépatie. No. 130 n 

Clarence.

SERVANTR DEMANDEE—On a 
soin immédiatement d’une bonne serve 
sachant parler l’anglais, et munie 
bonnes recommandations. S’adresser 
No. 559 rue Sussex.

MOUSTACHES !
La minière do fnire croître une jolie 

moustache en quelques semaines sera don
née avec Vus les détails particuliers en 
envoyant un timbre poste de 3 centins à

WILLIAM J ONF S.
Nos. 30 et 32 rue Steiner, Toronto, ( )nt.

CHEVI.LIIRK MtGMFiQ’iE
Les dames qui enverront un timbre de 

poste de 3 centins recevront des instruc
tions sur la manière de garder à leur che
veux leur couleur primitive, les empêcher 
de tomber it se garantir des maux de tête. 
Adressez :

WILLIAM JONES.
30 et 32, me Steiner, Toronto, Ont. 

Ottawa, 13 Sept. 1886—lan

M. P. 1. M.
Marchés Merveilleux!

PLUS DE 800
Chai eaux en feutre pour dames à être 

enflés durant ces jours prochains à

60 CENTINS CHAQUE

Magasin Populaire
«le MoeleN,

39 Rue Sparks.

Éft am M
Qoumis ion pour l’obtention d'une licence 
O pour la coupe de bois sur les terres de 
la Puissance, dans lu province de la Colom
bie Anglaise.

Des soumissions cachetées adressées au 
soussigné et marquées : “ Soumissions 
pour limites de bois ” seront reçues 1 ce 
bureau jusqu’à midi mercredi ie 1er Décem
bre prochain, pour trois limites à bois de 
cinquante mille carrés chacune oins

marquées respectivement 16, 17, 18 
et situées sur le côté ouest de la Rivière 
Colombia, près tie la gare do la Cité de 
l’Or, sur la ligne du chemin de for Pacifi
que Canadien, dans la Province de la Co
lombie Anglaise.

Des i lans montrant la position approxi
mative de ces limites, en même temps que 
les conditions par lesquelles elle seront 
licenciées elles formules de soumissions 
peuvent être obtenues à ce Département’ 
ou au Bureau des Terres de la Couronne 
a Winnipeg, Calgary Territoire «lu Nord- 
Ouest et New Westminster. Colombie 
Anglaise.

moins

A. M BURGESS 
Député Mi.Tstre d* l'Intérieur

Département de l’Intérieur 
Ottawa, ü Septembre 188G —51

s
:

AVIS AUX ENTREPRENEURS
TAKS SOUMISSIONS 
Lfa-lressées au soussigné el portant la 
suscription : “ Soumissions pour- trottoirs.” 
seront reçues jusqu’à miili. MERUItEI'I le 
15 septembre prochain, 18%, pour L 
li action de trottoirs île trois pouces mis en 
travers sur les tues Waller. Stewart, Italy, 
Nelson, Victoria, Kent, Middle, Queen, 
Albert, St Patiice et autres rues de la cité 
d Ottawa qui requièrent des trou irs d’a
près Je nouveau Règlement du i onseil 
pour les améliorations locales.

Les travaux seront divisés en deux con
trats séparés d'après les apécificathns qui 
peuvent être vues au bureau de l'Ingénieur 
«le la cil-, Hôtel-de-Ville, Ottawa. La Cor
poration se réservant le droit d’accorder 
les travaux «n un ou plusieurs contrats à 
un seul entrepreneur et ne s’engage à ac
cepter la plus basse ou aucune des soumis-

CACHETEES

Toutes les soumissions devrort être ac
compagnées d'un chèque •• uccoj te ” par 

; banque, fait payable au Trésorier de la 
Lite, pour une somme de deux cents pias- 
'res i our chaque soumission, laquelle sera 
confisquée si le soumissionnaire refuse le 
contrai quand il en sera requis. Si la tou- 
mission n est pas acceptée, le chèque sera 
retourné.

Toutes les soumissions devront être faites 
sur les formules imprimées fournies et être 
re\élues delà signature bona-fide de l’e.n- 
tiepreneur et de ses suivies, les blancs 
remplii et accompagnées du chèque requis 
ou ulloi seront mises de côté 
avenues.

comme non

RDBT. bURTEKS 
Ingénieur de la Cité

Bureau de l'Ingénieur 
«le la Cité 

Ottawa, I Sept. 1886 !
A VENDRE

Magnifique \ osio de commtrce, situé sur 
1a place de Mashura en face «le l’Eglise. 
Hn outre, cent arpents d’excellentes terres, 
formant une propriété agricole avec mai
son, étable et remise.

S’adresser à
JULESSNUBB, Propriétaire, 

Masimm Mil's
( UtWi 14 août 1886—3m

TElection
Les brefs d’élections pour le com

té d’Ottawa sont adressés à M. le 
shérif Coutléd

ont dû stationner à la porte exfé 
rieure d'i Rink, avant de pouvoir y 
entrer, durant près d'une heure el 
demie.

Naturellement, à l’intérieur, l’en 
combrement s'est coutinné et les 
personnes qui avaient réservé des 
sièges à l’avance ont dû forcément 

résigner, pour la plupart, à 
debout, empêchées qu’elles étaient 
de se rendre à leurs sièges. Durent 
tout le temps de la représentation 
un bruit confus remplissait la salle, 
ce qui fit perdre quelque peu d’at
trait à la pièce. A tout instant, un 
craquement se faisait entendre, pro
duit par la chute de bancs trop 
lourdement chargés ; il aurait été 
curieux de compter les morceaux 
des bancs à la fin de la soirée. L 
plancher de la salle était couvert 
de débris.

Quaut au mérite de la pièce elle- 
même nous n’avons que des louan 
ges à adresser A tous 1 s artistes 
qui ont parfaitement rempli leurs 
rôles. Lns applaudissements réitérés 
et les longs éclats de rire des spec 
tateurs ont prouvé à l’évidence 
que le drame de l’Oncle Tom n’a 
rien perdu de sen attrait. La com
pagnie de Stettson est digne des 
éloges qui lui ont été décernés par 
la presse en généra’.

Pour l’avantage des personnes 
qui n’ont pu assister hier soir en 
même temps que pour cel'es qui 
n’ont pu voir de l’endroit retiré de 
la salle où elles étaient, nous de
vons leur annoncer que la Case de 
l’oncle Tom sera de nouveau don
née samedi soir à la salle du Grand 
Opéra par la compagnie Abbey.

Au jour, il y avait trente nome 
sur une feuille de papier, et les 
deux premiers étaient ceux du 
baron d’Escorval et do Chan- 
louineau.l ue mine

On parle de la découverte d’une 
riche mine de cuivre sur les birds 
du Lac Témiscamingue

Aucun des infortunée réunis 
à l’Hôtel de France ne pouvait 
soupçonner cela et cependant ils 
suèrent lenr agonie pendant cet
te nuit qui leur parut éternel
le....

Un pro
priétaire de mines de photphate à 
Buckingham vient de partir pour le 
Lac Témiscamingue afin de voir si 
Exploitation de cette mine paierait.

If reste r

Enfin l’anbe fit pâlir la lampe, 
on entendit battre la diane à la 
citadelle ; l’heure où il était pos
sible de commencer de nouvel
les démarches arriva....

L’abbé Midon annonça qu’il al
lait se rendre seul chez le duc 
de Sairmeuse, et qu’il saurait 
bien forcer les consignes....

Il avait baigné d’oau fraîche 
ses yeux rougis et gonflés et il su 
disposait à sortir, quand on frap
pa discrètement à la porte de la 
chambre.

Maurice cria : “ entrez, ” et 
tout aussitôt M. Laugeron te 
présenta.

Sa physionomie seule 
çait un grand malheur et, en ré
alité, le digne homme était 
terné.

Il venait d’apprendro qnc la 
com mission militaire était cons
tituée.

Au mépris de tonies les lois 
humaines et des règles les plus 
vulgaires de la justice, la pré
sidence de ce tribunal de 
geanco et de haine avait été at
tribuée au duc de Sairmeuse....

Et il l’avait acceptée, lui que 
son rôle pendant les événements 
allait rendre tout à la fois acteur, 
témoin et juge....

Les autres membres étaient 
tuns militaires.

—Et quand la commission en
tre-t-elle en fonctions ? deman
da l’abbé Midon....

—Aujourd’hui même, répon
dit l’hôtelier d’nne voix hésitan
te, ce matin....dans une heure.... 
peut-être plus tôt !....

L’abbé Midon comprit bien 
que M. Laugeron voulait et n’o
sait dire : “ La commission s’as
semble, bâtez-vous. ”

—Venez, dit-il à Maurice, je 
veux être présent qnand on in
terrogera votre père....

Ah ! que n’eût pas donné la 
baronne pour suivre le prêtre et 
son fils ! Elle lo comprit et se 
résigna....

Ils partirent donc, et une fois 
dans la rue, ils aperçurent un 
soldat qui de loin leur faisait 
un signe amical.

11s reconnurent le caporal Ba- 
vois et s’arrêtèrent.

Mais, Ini, passa près d’eux de 
l’air le plus indifférent, comme 
s’il ne les eût pas connus ; seu
lement, en passant, il leur jeta 
cette phrase :

—J’ai vu Chanlouineau....bon 
espoir....il promet de sauver M. 
d’Escorval !...

DANS LA CAPITALE
Assise» Criminelle#

Le terme de la Cour Criminelle 
s’ouvrira le 25 d’octobre prochain. 
Au nombre des causes importantes 
sur le rôle figure celle de Alex. 
McDonald, accusé du meurtre de 
Jack Sharkey.

Exhibition de Kussell

LYxposition agricole du comté qui 
sera tenue à Russell la semaine 
prochaine, promet d’être très inté
ressante. On dit qu’un grand nom
bre de citoyens d’Ottawa y pren
dront part. annon-

Jonrimllsine

M. Harvey, de la société Harvey 
et Wilson, de Montréal, 
du Canadian Trade Review, était à 
Ottawa hier, et a pressé la main à 
plus d’un confrère. Le Review qui 
a été fondé en avril dernier, est en 
voie de progrès. M. John F. Norris, 
bien connu à Ottawa, en est le 
rédacteur. Nous souhaitons succès 
au confrère de Montréal.

cons-
éditeurs

ven-

DECESEffets de la foudre

M. Joseph Label le, cultivateur de 
Cumberlan était occupé à n ntrer 
du grain dans sa grange, vendredi 
après-midi, et se hâtait de terminer 
avant l’orage qui se préparait. 11 
venait de remiser le dernier voyage 
lorsque la foudre tomba sur la 
bâtisse et la réduisit en cendres °n 
quelques instants. M. Labetle n’eût 
que le temps de sauver deux che 
vaux de prix qui se trouvaient dans 
la grange. C’est une perte com 
plèle pour M. Labelle, car on nous 
assure qu’il n’avait aucune assu 
rance.

A Ottawa, le 14 courant, Félix Traversy, 
ag i de 53 ans.

Les funérailles auront lieu ven«lre«li ma
in le 17 courant. Le "onvoi funèbre quitte

ra la résidence du défunt, No. 34 2 rue St 
Patrice, à 7j h. pour se rendre à la basili
que, et de là au lieu de la sépulture.

Parents et amis sont pries d’y assister 
suns autre iuvi ation.

A. VIS
L s membres de la Société Saint-Antoine 

de Padoue sont priés de se réunir, demain 
matin, à la salle Sainte-Anne, à 7 heures 
pré ises, pour assister en corps aux funé
railles de leur confrère, M. Benjamin Des
jardins.Eu homme actif

M W. Renaud, propriétaire de 
l’Hôtel du Canada, rue Murray, 
dont on connaît l’activité et l’esprit 
d’entreprise, ne cesse de faire tout 
en son pouvoir pour satisfaire tous 
ceux avec qui il a des rapports 
journaliers.

M Renaud est agent pour les 
meilleures sociétés ayant à leur 
tête les rois du commerce de bois 
tels que MM. Hurdman et frère, J. 
R. Booth, McL ughlin, Gilmour et 
autres. Depuis un mois, M. Renaud 
n’a pas expédié moins de 75 à ICO 
hommes par jour dans les divers 
chantiers de l’Ottawa et d’ailleurs 
11 est habilement secondé par M. 
Rainville, l’énergique gérant de 
l’Hôtel du Canada.

Dr L. L. VOLIGNY,
Président.

Ottawa, 15 sept. 18SG

F - U I L L E T O N

MONSIEUR LECOQ
L'HOmULR DU NOM

Cela renversait tontes ses pré
cautions lui enlevait les dernières 
chances de salut.

La Cour prévôtale était certes 
expéditive et passionnée, mais 
du moins elle se piquait d’obser
ver les formes, elle gardait quel
que chose encore de la [solennité 
de la justice régulière qui, avant 
de frapper, veut être éclairée.

Une commission militaire de
vait infailliblement négliger 
toute procédure, et juger les ac
cusés sommairement, comme en 
temps de guerre on juge un es
pion.

—Quoi !....s’écriait Maurice, 
on userait condamner sans en
quête, sans audition do témoins 
sans confrontation, sans laisser 
aux accusés le temps de rassem
bler les éléments de leur détun- 
se L...

L’abbé Midon se tnt.... Ses 
plus sinistres prévisions étaient 
dépassées....Désormais, il croyait 
tout possible....

^ Maurice parlait d’enquête.... 
Elle avait commencé dans la 
journée, et elle se poursuivait, 
en ce moment même, à la lueur 
des lanternes des géôliers.

C’est-à-dire que le duc de Sair
meuse et le marquis de Courte- 
mieu, relégué au second plan de 
la mise en état de siège, passaient 
la revue des prisonniers....

Ils en avaient trois cents, et 
ils avaient décidé qu’ils choisi
raient dans ce nombre, pour les 
livrer à la commission, les trente 
plus coupables.

Comment les choisirent-ils, à 
quoi reconnurent-ils le degré de 
culpabilité de chacun de ces 
malheureux ?....Ils eussent été 
bien embarrassés de le dire.

Us allaient de l’un à l’autre, 
posaient quelques questions au 
hasard, et, d’après ce que l’hom
me terrifié répondait, selon qu’il 
lui trouvaient une bonne on 
mauvaise figure, ils disaient au 
greffier qui les accompagnait :— 
Pour demain, celui-là....on “pour 

dire que des centaines de personnes plus tard, cet autre. ’’

Mort Mondaine

Hier soir, vers les 6 heures, M. 
Félix Traversy, tailleur de pierre, 
qui demeure au No 342 rue St 
Patrice et qui était à l’emploi de M. 
Taylor, aux “ Granite Works,” 
revenait de son ouvrage en voiture, 
avec deux compagnons, lorsque 
tout à coup, sur le chemin de 
Montréal, il perdit l’équilibre et 
tomba lourdement de la voiture sur 
le sol. Ses compagnons s’empres
sèrent de courir à son secours, mais 
ne ramassèrent qu’un cadavre. On 
suppose que l’infortuné Traver 
sy a succombé à une maladie de 
cœur, car il n’é'ait pas très bien le 
matin. Nous n’en Ire prendrons pa> 
de raconter la scène qui se passa à 
la résidence du défunt lorsqu’on 
apprit la fatale nouvelle.

Cour de Police

15 septembre—M. l’échevio Du 
rocher sur le banc.

Comparait en premier lieu, Eu
gène Belland, colporteur français, 
arrêté en état d’ivresse, il 
damné à $2 d’amende et les frais ou 
à une semaine de prison ; le viiil- 
lard opte pour la dernière alterna 
live er. premier lieu, mais ayanl 
consulté sa bourse il se décidai 
payer le prix d'amende et à aller 
reprendre son commerce. John 
Hurdle, la figure toute rougie des 
suites de sa récente r;bote, est ac
cusé de voies de lait ; il est con
damné à $3 et les frais ou un séjour 
dans la maison du gouvernement 
qui lui permettra de se dégriser ; 
Ûnézime Gravel, même offense, 
allègue qu’il ne se rappelle de rien, 
ayant laissé sa raison au fond de 
son verre, il est condamné à une 
amende de $10 et $2 de frai» ou à 
trois semaines d'emprisonnement

XXVII
Il y avait à la citadelle de 

Montaignac, engagée au milieu 
des fortifications de la seconde 
enceinte, une vieille constructi
on qu’on appelait “ la chapelle. ” 

Consacrée jadis au culte, “ la 
chapelle ” restait sans destina
tion. Elle était humide à ce point 
qu’elle ne pouvait même servir 
de magasin au régiment d’artil- 

les affûts des pièces ylerie ;
pourrissaient plus vite qu’en 
plein air. Une mousse moirâ- 
tre y couvrait les murs jusqu’à 
hauteur d’homme.

C’est cet endroit que le duc 
de Sairmeuse et le marquis do 
Courtemieu avaient choisi pour 
les séances de la commission mi
litaire.

Tout d’abord, en y pénétrant 
Maurice, et l’abbé Midon senti
rent comme un suaire de glace 
qui leur tombait sur toutes 
leurs facultés.

Mais la commission ne siége
ait pas encore, ils purent se re
mettre et regarder....

Les dispositions prises pour 
transformer en tribunal cette sal
le lugubre attestaient la préci
pitation des juges et la volonté 
d’en finir promptement et bruta
lement

On devinait la mépris absolu 
de tonte forme et l’effrayante 
certitude du résultat.

Un vaste lit de camp, arraché 
à quelque corps de garde et ap
porté pendant la nuit par des 
soldats de corvée, figurait l’es
trade. Il avait falln le caller d’un 
côté pour faire disparaitre l’in
clinaison.

est cou-

An Kânk hier eoir

Jamais encore, depuis l’ouverture 
du Patinoir à Roulette, une afflu
ence aussi considérable qu’hier 
soir avaient encombré cette spacieu
se salle. On s’attendait à ce que 
la Case de l’Oncle Tom attirerait 
une grande fouie mais personne ne 
se faisait une idée de ce 
arrivé hier soir. Qu’il l
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